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cinq minutes a prés S'y être asien dlisant ai, pitne, qu,,id'-
dinaire avait bouitlpptit.

-Reste, lu î's lias el' le tenp.s de dine.r ;tu me rejoindras
nu jardin tout à leure.

-Pardonnez-moi, sire, rcpunt igéeq 'éat levé en)

Mônie temnps quet soit beauL-père ;j'ai fini.
-T'o n'as donc pas fiahni, ?liorî l
.-.--j'avais dîné avant dle veliir.
-B3ahî !.. fit Na;îoléolt a vec surprise. Alors, c'est dif-

féent, ajotita-t-il gaýiemnent ; tu vas Venir te p-oinener avec
mnoi, cela te don nera do I 'appétit pouir demtain.

Ceuix (lui nîlailg aient avec Napîoléoni polo. la prentuière fois,
et (lii n'étaient p'âs ait fuit de ses hlabitudes, nioliraient de thlili,
quoiqule sa table fàt abondaliloeeît servie, si leurî d(evoir' s'op-
posait à ce qu'ils retourntassent iînmrrédiziterlient chez eux
mais aucunie considérai in n'uri pu 'iaei a rester quel-
ques instalits (le lus, Cette ma tune, dans les cojinrceienls
de son mariage, gêna î>eanitel) jO:iépiiti et fuit (,anse <îoî
prît J'habIlitude, dans la suite, de faire lt,,s les jus îî er
après nîidi, fun fort déjeunier à la four'chtte ; c'était, du r'este,
soli unique repas.

Lb gèe et 'l Princesse de B)avière ne s'étaient pas vtiS
avant Ilur mariage ; cependant ils s'aimènit lubientôt Cullinie

0ilî s'élient connns depujis 1,)ngleinp,, Jaiîiais, peut-être,
deux êtres ne furent miieitx faits "titi t ir l'attitre. Il iî'esýt
Pas de mère (111i ait sur1veillé ses elîfanlts, avec plus do tenri-es-
se et de0 soin que la vice-reine d 'Italie, dignec de serv ir de mio-

dél_ à toîltu s les f ernnce.
ce fut â Munii et ail Milieu~ des fêtes, que l'empereu r re-

çuît la noutvelle (le l'entrée dles Atig!ii 5 à Naples. La reine Caj-
roli ne avait décla ré la guerre à la j'ra ilce att lLylonteit où la
gra nde arméi e inoindait les prnviiiî Ltrelinres aî'léi

Prit sut--le-m bain p les mioyetl5 îl e faiî-e mii relicr des t rouîpes
,,,r -N apl1es. Il avait ('ne ancienne hlaine contîre ette souve-
raine, paice fil)(-' nliilites tfois il avait et, à 80 plaindre de sesc
actes ; aussi, Cri rce'Lvanlt cette nonuvelle, dit-il avec humîenur à

ceuIx quii J'enitouraieetît

-Ai!polir celle-là, rijen rie doit îiénî~. Mi uel
y pl elril gard 1e ' Si j'enr al,1-l

Mettrai tamtie ae piepde >cette femme n'y re-

jt IILî us aitl votnt inteéder pour elle, il se con-
tenta <ldc iiLresienn

-Elle a cessé- (lu rétPier.

qui conduit au1 1 yî'(aiý, et 0 laqullle Napoléoni ui tait Passer
nuecsai-errieîiî tiin lit( (le tr;uîn1dîe -sur le ficLifoil duqueitl se

lîsa.t lîirit; SuiHvante, uîtîîm lipýqbIiC dl'une foule diorn.

iaîeîts et de toLts les eîlibléines de il'éoqule

A sort soulvera;in1 clîéîi,
La pi[1,ý 1hem1l'U11:5 dos coniamunes

Le joWv o11 l'emnpereutr dlevait arriver, M. le mirert, muni do
la hîarangue <'usagec et est-oit' des ntW .l'e d j Uýqu au

rorau il lut illoiînient, qui enilrassait tonte la largeur le
la rotte; niais enini, a Minucit, 1M. Barre, fuît avancé Ci.,
aine, se retira eii recommutandanut a Souif pu-enulier adijo*Iît, lilaeô
eni stitinelle a la fenêu.îe d'uiîeîiaio vois ire, île venir l'a-

verti- atissitêt qu'îil aper'evrait le piremier orir;et, pour
queO personrne ne s'avisat <le passer- soirs l'ai-e de tiiOîli

aveant Sa Maljesté, il fit poser cri travers une graînde échelle
qui t'iit as avhea-c des cods. Mubeicuee i jrgLts

utiii)lvinit à s'îieîLi lematinu ý pendaniit c e~ letPJ'eut-
pere arivise ; sa voiture s'a ruè éto tut à coup11
-Qu'est-ce que cela ?deiuiaîde-t-il ; orqo 1'avance-t-

on pas 1

On1 li napprenl la sturpri se qLu'on a Voulu liii mlénagrerc

quel Obstacle s'oppos0e à> t-e qu'il aille phîs avalit.
-Qule le diabl le Cfs (il(r avec leLur surprise !s'écrie.

t-il crn ni ttant la tête a la puortière ; elle est bien trouvée, ma
foi!

Et sur lat prodposition il'é ejlîer quelques hblitants:
-Ehi ! on! rêpuuidit-il eii soui iant, laissez-les doî-rmir ; ce

son t eux, ail conîi-ai rc, que je sui<prcrdrai demin ; totîî-îîun
*a place, ptiiýýit 'il îe nous est pas permis de la traverser.

La voiture, .1yaîit rétrograde, passa par la grille du 1,etit
pare-, située ait bas de0 l'aveniue, et arriva ait palais par la cotir

dle l'Ora ngerie. Le îr-nie j ourî, ro fi t circLuler dans les sallons
LII palais titi ls rejuresentuant les autorité> mniicipales do

Saint-CludL eîîdîîî iis ait plied îlLt monLumenut, devanit lequel
on u'oyïi t hue êelielce qui biarra it le passatge avec ces moiits
écrits au dessous :L'Arc luerrë, pnar aillusion ait îîouî de cel ui
quii avtait eutcette ide ; quan t à l'inscription primitive, oit lui
avait fait stubir Cette légére varianîte

A son sou vurai it chéri,
Lapliis u/eruiriise des commuoLnes.

A afin do janier Naptoléon (luit Mlie José-phine montra ce dessiti a Napoléon, qui trouva la p!ai-
"'t la1uNa1Co polir revenir sa literie (Jiverti sa rite ; il avoua mêmie qîue le calenmbour i< t-

au nu iîcîî de sa Cour, alorsi ýi trOllaiite et si fa stu lsc. Il avaîit tait 1jxrs pýu trop) rn'îuv'uis ; niais, pour cuuitso r _N. Barré dît

re f i fencor lîle ni t i nq tle Ll 11i hiii e n les P a sr (lLi ýeiili-. cuh i t qu'il avait iia nîl sté dle rie mêtro pas trouvé à so nx

reilite ctus e po tl n -n î n a (0 1- r i iil la llis filer [p<stc lu do son arrivée, N tipîléori li eniv oya iine invitation

ve uletise V ý'' qua re l'ELîîoP e 4 e t(j l Otaùoi.~ ~ il à d éjeuineir, e u lui re om ntii dant d'atppo rteri sa narangue mui -
derîeiravingt(ltarO 110$et<lela vul it çlonle condtî ii nusril, et il acilitle unaire de sai îit-Cloud a vec la, bien-

Fit diectemeîlt a Sai rît-C loLd, salis CependLanît exiger dlos 1105- veillaîtte qu'il lie cessa jamais d'atccorder à c-e fonctionnaire
tilloa,,s la mnerapuidité qu'iil leLur avait tmmnlé rois j usqutait mnomenit de -ra îii>it, qu i artriva bientôt, aul grand ro-
auiparavant, lO~L'léata -10 JoélîIhinel. La (jlillne<e gi-et de ses nomibreux aduiiiî- tréus.

que t C otd Pc r ire l'vimié r atce dusaen Séjur presqe a hu t Q Luelques jouirs après, \Napoléon revint à Paris. Ce furent
qut luuaprel re l'imp-trc1 fiinta pouâre lui voLulLut puartoLut des cris de joie et Lini enthtousiasmne quii tentait du délJ-

profiter' lu retoUr eNaoén[)Lrlidonner t'fi îèrlîoignage re; La semaine sivanîte, la vieille gaitie, (lott il rie se sèla_
'd'affection et de respect. En Conséquence, le munhci- rait jaisii, fit aussi sa rentrée dlans la capitale ; elle ar-rivapal, d'après l'idée stIggérée par son prsdnM arnrl arèe e t0 ile, et, en tête de cette hér-oïque plua-
alors maire de Saiit-Clouide fi t 44ve U milieu d'à l'avenue lange, quatre-vingt-dix grenadiers, sur trois f8g@ défilèrent au


